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8 septembre : « L’après-COP21 » à Arras 

 

 

Café-débat au café « Les 3 fûts » place des Héros à 

Arras. 

35 personnes pour écouter Gilles Pargneaux, Député 

européen et Eric Vidalenc, responsable du pôle 

transition énergétique à l’ADEME Hauts de France. 

 

Eric Vidalenc a tout d’abord rappelé le contenu des 

accords de Paris issus de la COP 21 : un accord 

universel, politiquement contraignant, ratifié à ce jour 

par des pays représentant 42 % des émissions de gaz 

à effet de serre (55% nécessaires pour l’entrée en 

vigueur de l’accord) 

Il présente les instruments qui devraient permettre de 

rester en dessous des 2° de réchauffement 

climatique : les plans d’action signés par chaque 

Etats, les mécanismes financiers et de transfert de 

technologie, la mobilisation des collectivités locales, 

entreprises et banques.  

 

Gilles Pargneaux a ensuite présenté le point de vue 

européen : La Commission a fait des propositions de 

répartitions des efforts entre pays européens, ce qui 

soulève de vifs débats et retarde la nécessaire 

ratification unanime des Etats membres. Une position 

commune sur  la COP 22 qui aura lieu en novembre à 

Marrakech est en discussion (taxe sur les transactions 

financières,  prix du carbone, économie circulaire, 

suppression des subventions aux énergies fossiles, 

fonds vert, statut des réfugiés climatique) La 

Parlement Européen délibèrera le 5 octobre. 

 

Avant de passer aux échanges avec la salle, Hélène 

Flautre, également présente, est intervenue. Ancienne 

Députée européenne et chargée de mission auprès de 

la COP 22, elle a donnée des indications sur sa 

préparation. La dynamique de la COP 21 est toujours 

là. La ratification avance plus vite que prévu. La COP 

22 sera celle de l’Afrique et du droit au 

développement.  Ses objectifs concrets sont d’avancer 

sur le financement des politiques d’adaptation, les 

dates de révision des plans d’action nationaux, 

d’« opérationaliser » les mécanismes décidés à Paris,  

 

 

Belle réunion, qui s’est prolongée par de nombreux 

échanges. Une dizaine de nouvelles adresses 

collectées. 

 

 

 

 

 

 

 

 


